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CHAUSSURES MONIQUE
SPÉCIALISTE DES PIEDS SENSIBLES
Modèles pour semelles orthopédiques
Marques Mephisto, Rieker, Kickers, GBB, Bellamy, 
Remonte, Rohde, Ara, Caprice...
11 place Victor Hugo - 80110 MOREUIL 
(derrière la mairie) 

Tél. 03 22 09 77 76

Chaussures Chaussures 
MoniqueMonique

ALBERT
Le club Chés Jueus
d’assiette fête 
un quart de siècle
d’existence

Créé il y a 25 ans, le club Chés Jueus
d’assiette albertin a fêté son quart de

siècle, dimanche 22 mai. Devant la halle des sports régionaux du stade
Potez, l’association a organisé un tournoi amical. Une quarantaine de
passionnés s’y sont retrouvés dans l’intention de partager de belles
parties. « Nous formons en quelque sorte une grande famille. Souffler
ces 25 bougies est une belle reconnaissance pour notre détermination à
mettre en valeur le jeu de l’assiette et à le faire connaître au plus
jeunes », explique le président, Joël Thierry.
Pour les nostalgiques, des albums photos et des articles de journaux
pouvaient être feuilletés. « L’actualité estivale du club est bien fournie
avec en juin des animations dans les écoles albertines pour remplacer le
challenge scolaire Roland-Hauchard qui reviendra en 2023. Nous allons
participer à une journée caritative avec l’école Jules-Ferry, aux festivités
du 14 juillet au Vélodrome et au village d’été sur l’esplanade Leturcq le
mercredi 17 août », ajoute le président.

MAILLY-MAILLET
Les écoliers 
ont rencontré
le Quatuor Joachim
Les élèves du regroupement pédago-
gique intercommunal concentré (RPC)
de Mailly-Maillet ont rencontré le
Quatuor Joachim, vendredi 20 mai. Le
quatuor Joachim, une référence dans
le répertoire français de la musique

classique, regroupe quatre grands musiciens. Le groupe a joué plu-
sieurs morceaux de leur répertoire et a répondu aux questions des
jeunes élèves. Le violoniste Zbigniew Kornowicz a expliqué aux enfants
la difficulté de jouer ensemble et d’être sur le même accordement.
Les jeunes musiciens, ravis de se retrouver pour la première fois tous
ensemble depuis deux ans, ont savouré ce moment.
Le Quatuor se produira en concert vendredi 27 mai à 20 h 30; 
Plein tarif: 12 euros – 6 euros tarif réduit Contact: 06 14 91 24 40

CLÉRY-SUR-SOMME
Trois blessés
dans un accident
de la route
Les pompiers et gendarmes ont eu
du mal à trouver le lieu de l’acci-
dent, qui s’est produit lundi 23
mai vers 17 h 10 sur une petite
route communale reliant
Cléry-sur-Somme à Maurepas. Une
Renault Clio, conduite par un

homme de 50 ans avec à son bord son fils de 8 ans, sortait d’un petit
chemin au lieu-dit La Vallée de la Braise. Une épaisse végétation sur les
accotements et un tas de fumier masquait la visibilité quand la voiture
s’est engagée sur l’étroite voie communale, au moment où arrivait en
face une Mini conduite par un homme d’une trentaine d’années. Le
choc frontal a été violent. La Renault est partie en tonneau et a terminé
dans un fossé, les quatre roues en l’air.
Heureusement, plus de peur que de mal pour les trois occupants des
deux véhicules, qui ont été pris en charge par les pompiers de Péronne
et de Moislains, renforcés par le SMUR de Péronne. Le conducteur de la
Mini a été conduit à l’hôpital de Péronne tandis que le père et son fils
ont été acheminés vers l’hôpital d’Amiens. Les gendarmes de la bri-
gade de Ham ont procédé aux contrôles des tests d’alcoolémie qui se
sont avérés négatifs.

L'ACTUALITÉ EN FLASH

VINCENT FOUQUET

C ’est ce qu’on appelle un ba-
roudeur. Alain Vallet est né il y
a 80 ans au Maroc. « Mon père

était militaire, et il a beaucoup bou-
gé ». Après l’Afrique du Nord, il a
vécu dans bon nombre de régions
françaises. La Beauce, la Norman-
die, le Nord. Adulte, il devient em-
ployé de banque. « Là encore, j’ai
beaucoup bougé et j’ai terminé ma
carrière à Calais. J’ai perdu 30 ans de
ma vie à travailler dans une banque.
Je regrette de ne pas avoir fait de ma
passion ma profession ». Sa passion,
c’est la vidéo. Et chez lui, il s’est
aménagé une pièce où il passe « des
jours et des nuits » pour réaliser des
montages vidéo. « Pour faire simple,
une minute de film, c’est au moins
une heure de travail », résume-t-il.

...............................................................

« Filmer verticalement,
c’est contre-nature,
c’est une aberration » 
Alain Vallet

À Calais, il est président du club vi-
déo. Mais quand sonne l’heure de
la retraite, il y a 15 ans, sa femme et
lui décident de quitter Calais après
avoir eu le coup de foudre pour une
maison trouvée dans un journal

nombre de personnes qui filment
avec leur téléphone tenu verticale-
ment, j’en suis malade ! C’est une
aberration et je tiens à le souligner,
le dénoncer ! La vue humaine est pa-
noramique. Filmer verticalement
c’est contre-nature. Filmer horizon-
talement, c’est en plus la garantie
d’avoir une qualité bien meilleure.
Combien de fois je peux le répéter ? ».
Et ce spécialiste sait de quoi il
parle, lui qui vient encore de dé-
crocher deux médailles d’or lors du
dernier festival des Hauts-de-
France. Des créations retenues
pour le 82e festival de Soulac-sur-
Mer (Gironde) qui se déroulera du
22 au 25 septembre. « C’est le plus
grand concours de France ». Une sé-
lection qu’il ne considère pas
comme une consécration. « Non ! Il
faut toujours essayer de faire mieux,
ne jamais être satisfait de ce qu’on
fait ».
Ses deux films racontent comment
il a découvert comment les coqs
expirent pour chanter, et l’histoire
d’une grive ayant une patte cassée,
qu’il a recueillie et soignée. « J’ai re-
çu le prix de meilleur film pour la dé-
fense de la nature ». On lui souhaite
le même résultat en septembre.
Alain Vallet cherche un grand-père et sa petite
fille de 8 ou 9 ans pour tourner bénévolement
dans le film qu’il veut réaliser.
Renseignements au 03 21 15 03 52.

Silence, il tourne pour le plus
grand festival du film de France

PÉRONNE

Alain Vallet, membre du Péronne Photo Caméra Club, a vu deux de ses films
sélectionnés pour participer au 82e festival vidéo de Soulac-sur-Mer, en septembre. 

spécialisé à Villers-aux-Flos, entre
Bapaume et Péronne. « J’ai évidem-
ment voulu intégrer un club et je me
suis rapproché de celui du Péronne
Photo Caméra club, très actif, et j’ai
tout de suite été séduit ». C’était il y a
six ans.
Et depuis, il participe à des
concours. « J’ai présenté des films
qui sortaient de l’ordinaire, mais j’ai
rencontré des échecs. Ça m’a fait
progresser ». 
Il continue à honorer les nom-
breuses commandes de futurs ma-
riés, qui lui commandent un film
de leur union. « Mais mon rêve, c’est
de réaliser un film scénarisé. J’en
avais fait un en 1971, racontant un
western, en Super8, avec même un
braquage de banque ! J’avais eu l’au-
torisation de filmer dans l’établisse-
ment où je travaillais et le film avait
été diffusé lors du spectacle de Noël.
Aujourd’hui, j’ai écrit un scénario,
racontant l’histoire d’un grand-père
et sa petite fille et je cherche deux ac-
teurs bénévoles pour les incarner et
réaliser ce rêve ».

DES CENTAINES DE VIDÉOS MONTÉES
Depuis 1971, des vidéos, il en a
monté des centaines, et il a vu
l’évolution de la technologie à la-
quelle il s’est adapté. Sauf pour le
format des vidéos.
« Quand je vois aujourd’hui le

Alain Vallet ne compte plus les heures qu’il passe devant son écran d’ordinateur, sur son logiciel de montage. (Photo VINCENT FOUQUET).


